
Le 9 mai 2025

 En toute chose il faut considérer la fin 

Monsieur Le Garde Des Sceaux , vos propos viennent prôner une violence d’État au nom d’une
sécurité qui cache ses  démons :
Quelle sécurité pourrait émerger d’un tout-répressif qui se veut maltraitance. Quelle spirale de la
violence voulez-vous engendrer dans un rapport de force, qui se veut sans limite ?

Les  prisons françaises débordent,  la  misère sociale  et  psychologique y font rage.  le  constat  de
l’inopérance de la punition en tant qu’unique remède à la délinquance a fait ses preuves. En quoi
des établissements sécuritaires résoudront les problèmes sociaux liés au narco-trafic ? Serait-ce un
recours  au  principe  de  dissuasion,  qui  a,  déjà,  de  longue  date,  fait  ses  preuves  en  termes
d’inefficience.

Nous, agents des SPIP, travaillons dans la surcharge constante, nous développons sans cesse
des compétences de relation humaine. Nous connaissons les ressorts qui agissent sur la baisse
de la délinquance : la transformation du milieu social où elle se produit, la considération des
problématiques qui créent la délinquance.
Nous œuvrons au maillage social et à l’apaisement des violences, à l’insertion sociale, à l’accès aux
droits, à la liberté d’expression, au respect de la loi, à la considération des uns et des autres, pour
qu’elle ne devienne pas passage à l’acte illégal. Mais, faut-il encore que la loi soit investie d’un
sentiment de justesse par chacun.

OUI, nous œuvrons à mettre en place des activités et des actions collectives en détention et en
milieu ouvert que vous avez qualifiées de  « ludiques », pour que précarité et carence ne riment plus
avec exclusion. Qu’en est-il de la devise nationale : liberté, égalité, fraternité. La punition est-elle
privation, non seulement de liberté, mais aussi d’EGALITE et de FRATERNITE. Les peines sont à
temps… les personnes détenues seront parmi nous demain.

Et si nous allons plus loin dans la réflexion : quel est le pourcentage de personnes condamnées au
regard du nombre de personnes commettant des infractions… Combien de personnes délinquantes,
non reconnues comme telles par la Justice? Combien de personnes parmi nous au quotidien ?

De quelle sécurité nous parlez-vous ?

Quel  mépris  pour notre travail  quotidien  au sein des  SPIP .  Non seulement,  vous niez le
travail  que  nous  faisons,  mais  vous  le  vider  de  ses  moyens,  par  des  coupes  budgétaires
drastiques,  des  recrutements  si  insuffisants  qu’ils  aggravent  la  carence,  des  orientations
sécuritaires avec l’annonce de la création d’un corps d’officier de probation.

Par vos annonces vous déconsidérez toute ouverture vers une paix sociale.

Vous  ne  dissuaderez  pas  les  SPIP  d’une  mobilisation  forte  pour
défendre les valeurs humanistes de nos métiers.
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